
Le Front National prétend 

défendre les droits des femmes, 

les féministes dénoncent 

cette imposture. 

Le temps partiel imposé, les CDD à 

répétition, les amplitudes folles de 

boulot, les transports harassants 

rongent la vie des femmes. 

Beaucoup de femmes sont obligées 

de jongler pour réussir à faire garder 

leurs enfants. Pas assez de places en 

crèche, pas assez de haltes-garderies 

ou d’assistantes maternelles. La 

grand-mère est souvent la seule 

solution. 

La vie des femmes ne ferait d’ailleurs qu’empirer si on appliquait d’autres mesures 

HY�TVSKVEQQI�HY�*2Ť��nͧTIVQIXXVI�HͱEYKQIRXIV� PI� XIQTW�HI�XVEZEMPͧ~ (point 63) par 

exemple.

Les féministes revendiquent la transformation des emplois précaires en CDI et des 

contrats partiels en temps complet pour celles et ceux qui le désirent.

0IW� JɯQMRMWXIW� VIZIRHMUYIRX����Ʉ����TPEGIW�IR�GVɮGLI�IX� PE�GVɯEXMSR�HŭYR�WIVZMGI�
public de la petite enfance. 

Les femmes gagnent toujours 26% 

de moins que les hommes et ce 

malgré 5 lois sur l’égalité salariale 

qui ne sont toujours pas appliquées. 

C’est injuste et ça appauvrit les 

femmes. 

Les féministes revendiquent un plan de rattrapage immédiat des écarts de salaires 

IX�HI�VIXVEMXIW�IRXVI�PIW�JIQQIW�IX�PIW�LSQQIW�IX�HI�VɯIPPIW�WERGXMSRW�TSYV�PIW�IRXVI-

TVMWIW�HERW�PIWUYIPPIW�MP�Rŭ]�E�TEW�HŭɯKEPMXɯ�WEPEVMEPI�IRXVI�PIW�JIQQIW�IX�PIW�LSQQIW�

5YI�TVSTSWI�PI�*VSRX�2EXMSREPŤ�
 mɅYR�TPER�REXMSREP�TYV�PŭɰKEPMXɰ�JIQQIW��
LSQQIWɅ| ( point 9 du programme) Un peu juste, 
RSRɅ#�5YIPPI�TVSTSWMXMSR�GSRGVɯXIɅ#�4SYVUYSM�PI�
*2�E�X�MP�EPSVW�XSYNSYVW�ZSXɰ�GSRXVI�PIW�XI\XIW�WYV�
PŭɰKEPMXɰ�WEPEVMEPI�EY�4EVPIQIRX�IYVSTɰIRɅ#�

5YI�TVSTSWI�PI�*VSRX�2EXMSREPɅ#�
mɅ0YXXIV�GSRXVI�PE�TVɰGEVMXɰ�TVSJIWWMSRRIPPI�IX�
WSGMEPIɅ|���TSMRX���HY�TVSKVEQQI
�'SQQIRXŤ#�
%YGYRI�QIWYVI�TVɰGMWI�

5YI�TVSTSWI�PI�*VSRX�REXMSREPɅ#�
mɅ9R�EYHMX�GSQTPIX�WYV�PIW�WXVYGXYVIW�HŭEGGYIMP�
IX�HI�TVMWI�IR�GLEVKI�HIW�IRJERXW�EƤR�HI�QIXXVI�
YR�XIVQI�EY\�HɰVMZIW�GSRWXEXɰIW�EY�WIMR�HI�
GIVXEMRIW�HŭIRXVI�IPPIWɅ|
6MIR�HI�GSRGVIX�Pɧ�EYWWM��4EW�HŭEYKQIRXEXMSR�
HY�RSQFVI�HI�TPEGIW�IR�GVɯGLI��VMIRɅ��



Alors, défendre réellement les droits des femmes implique d’avancer des 

mesures très concrètes et non pas de développer la magie du verbe.

Assez de  paroles mensongères pour gagner des voix !!!

Le FN ne fait rien de concret pour défendre les droits des femmes !!!

4PYW�HŭMRJSVQEXMSRW�WYV��mLXXT���HVSMXWJIQQIWGSRXVII\XVIQIWHVSMXIW�SVK�|�IX�WYV�mLXXTW���[[[�JEGIFSSO�GSQ�HVSMXW-
HIWJIQQIWGSRXVIPIWI\XVIQIWHVSMXIW|�

2I�TEW�NIXIV�WYV�PE�GLEYWWɰI�

5YI�TVSTSWI�PI�*VSRX�2EXMSREPŤ#�
6MIR��4EW�YR�QSX�WYV�PŭEZSVXIQIRX�HERW�PI�TVS-
KVEQQI�
)X�ɧ�PŭSVEP�YRI�GIVXMXYHI����1EVMRI�0I�4IR�ZIYX�
EFVSKIV�PI�HɰPMX�HŭIRXVEZI�RYQɰVMUYI�ɧ�Pŭ-:+��

Les femmes veulent pouvoir décider 

ou non d’avoir des enfants et quand 

elles veulent avoir des enfants. 

Elles défendent pour cela le droit à 

la contraception et à l’avortement. 

%YNSYVHŭLYM�MP�IWX�TEVJSMW�HMJƤGMPI�
d’avorter en France car de nombreux 

Centres d’Interruption Volontaire de 

grossesse ont été supprimés suite aux 

fermetures massives des maternités 

de proximité où ils étaient implantés. 

Les féministes revendiquent une loi-cadre contre les violences masculines prenant 

en compte tous les aspects de la prévention, de la solidarité avec les victimes et des 

sanctions contre les auteurs en commençant par l’application stricte des lois exis-

tantes, quel que soit l’auteur des violences. 

Les féministes revendiquent, entre autres, l’abolition de la loi Hôpital Patients Soli-

HEVMXɯ�8IVVMXSMVIW�UYM�GSRXMRYI�WSR�IRXVITVMWI�HI�HɯQERXɮPIQIRX�HI�PŭLɹTMXEP�TYFPMG�

5YI�TVSTSWI�PI�*VSRX�2EXMSREPŤ#� 
6MIR��SY�TPYXɺX�WM���mŤ(ɰJIRHVI�PIW�HVSMXW�HIW�
JIQQIWŤ��PYXXIV�GSRXVI�PŭMWPEQMWQI�UYM�JEMX�VIGYPIV�
PIYVW�PMFIVXɰW�JSRHEQIRXEPIWŤ|��TSMRX���HY�
programme)
9R�TIY�GSYVX�IX�ɧ��GɺXɰ�HI�PE�TPEUYI��RSRŤ#�
0YXXIV�GSRXVI�PŭMWPEQMWQI�IWX�YRI�RɰGIWWMXɰ��
QEMW�EY�QɱQI�XMXVI�UYI�GSRXVI�XSYW�PIW�EYXVIW�
MRXɰKVMWQIW�UYM�JSRX�VIGYPIV�PIW�HVSMXW�HIW�
JIQQIW�IX�PIYVW�PMFIVXɰW�JSRHEQIRXEPIW��)X�MP�]�
E�FIEYGSYT�HŭEYXIYVW�HI�ZMSPIRGIW�UYM�RŭSRX�VMIR�
ɧ�JEMVI�EZIG�PŭMWPEQMWQI�GSQQI�EZIG�XSYX�EYXVI��
MRXɰKVMWQI�VIPMKMIY\��-PW�GSRXMRYIRX�ɧ�HSVQMV�
XVERUYMPPIQIRX�WYV�PIYVW�HIY\�SVIMPPIW�GIY\�Pɧ��PIW�
X]VERW�JEQMPMEY\�TEV�I\IQTPIŤ#�0E�PYXXI�GSRXVI�PIW�
ZMSPIRGIW�JEMXIW�EY\�JIQQIW�RI�HSMX�TEW�WIVZMV�
HI��TVɰXI\XI�ɧ�YR�VEGMWQI�ERXM�QYWYPQER���

Les femmes sont victimes de violences, 

et ce dans tous les milieux  

(chiffres Enquête Nationale contre les 

Violences faites aux femmes  

en France. 2000) . Elles sont  

62 000  à avoir subi un viol ou une 

tentative de viol durant  les 12 derniers 

mois, en majorité au sein de la famille 

(chiffres Premiers résultats Enquête 

Virage novembre 2016), 223 000 à avoir 

été victimes de  

violences conjugales (chiffres INSEE 

-ONDRP 2010 2015), et 134 à  

avoir été tuées par leur conjoint  

ou ex en 2014. 
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